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MARCHE.Un Valaisan parcourt 2500 km à pied, à travers huit pays alpins

«J’auraispu rencontrer
unours, c’est flippant!»

DERBORENCE (VS)

Vincent Tornay découvre
les Alpes à pied, sac
au dos. Parti de Trieste
en mai, il était en Valais
cette semaine
k Christine Savioz

christine.savioz@edipresse.ch

«Enfant déjà, je rêvais de marcher
seul, pendant des mois. Là, je concré-
tise cette envie de me couper du
monde», s’exclame Vincent Tornay,
un Valaisan de 29 ans. Géographe et
accompagnateur en montagne, il a
décidé de parcourir, seul et à pied, la
Via Alpina, soit 2500 km à travers les
Alpes de huit pays. Parti de Trieste en

mai, Vincent Tornay a déjà traversé la
Slovénie, l’Autriche, l’Allemagne, le
Liechtenstein et la Suisse. Il terminera
son voyage en octobre à Monaco.
Cette semaine, Vincent Tornay était
en Valais, notamment à Derborence,
où nous l’avons rencontré. Pour l’ins-
tant, tout se passe bien pour l’aventu-
rier: pas de soucis de santé et une
météo qu’il a pu gérer.
k Outre des belles rencontres avec
la population locale, vous avez failli
tomber nez à nez avec des ours…
C’était en Slovénie. Je dormais sous
tente, et je savais que j’avais une
chance sur cent de rencontrer un
ours. C’était assez flippant. En plus,
j’ai croisé un gars qui m’a raconté sa
rencontre avec un ours. Je n’étais pas
tranquille, ensuite. Je savais juste qu’il

Vincent Tornay est parti en mai dernier. Son périple de 2500 km était un rêve
d’enfance. Un périple extraordinaire qui s’achèvera à Monaco en octobre. Daniel Stucki

APPENZELL (AI)

Une fillette est
portée disparue

Une fillette âgée de 5 ans et
demi est portée disparue depuis
mardi matin à Appenzell. La po-
lice cantonale des Rhodes-Inté-
rieures a lancé un avis de recher-
che. La petite a été vue pour la
dernière fois alors qu’elle quittait
une piscine couverte. Des re-
cherches ont été entreprises im-
médiatement. Un chien policier a
flairé une trace près de la rivière
Sitter, sans donner plus de résul-
tats, a indiqué hier la police.

PEYRES-POSSENS (VD)

Un cycliste tué
par un motard
Un cycliste de 46 ans a été tué hier
peu avant midi sur la route principale
Lausanne-Estavayer-le-Lac près de
Peyres-Possens. Il a été heurté quasi
frontalement par un motard en train
de dépasser un groupe à moto. Sous
la violence du choc, le cycliste a été
projeté en contrebas de la route, où il
est décédé, a indiqué la police vau-
doise. Le motard fautif, âgé de 44 ans,
a perdu la maîtrise de son engin, qui,
déviant vers la droite, a heurté latéra-
lement un second motard.

OBERLAND BERNOIS

Une vache piétine
un randonneur
Un couple qui marchait avec leurs
chiens a été attaqué par une vache sur
les pentes du Niesen (BE) mardi
après-midi. Attaqués par le bovin qui
protégeait ses veaux, les chiens ont
cherché protection auprès de leurs
maîtres. La vache a chargé la femme,
puis son mari, qui lui venait en aide.
Projeté au sol et piétiné, le sexagé-
naire a été hospitalisé par hélicoptère
avec de multiples fractures.

MOUDON (VD)

Agression à la gare
Un employé des CFF a été victime d’une
agression mardi soir en gare de Mou-
don (VD). Il a été menacé et contraint
de remettre le contenu de la caisse et
du coffre à un inconnu coiffé d’un cas-
que intégral. L’agresseur est âgéde16à
20 ans, a indiqué la police cantonale
vaudoise hier. Après son méfait, le
jeune homme a pris la fuite. La police a
lancé un avis de recherche.

SMS
BAPTISÉ… Le tilsit trouve une
nouvelle patrie en Thurgovie. A
l’occasion de la fête du 1er Août,
ce nom a été donné à un site de la
commune d’Amlikon-Bissegg. Le
fromage était orphelin depuis que
la ville de Prusse orientale à
laquelle il doit son nom a été
rebaptisée Soviets après 1946.

EXPRESSJUSTICE. Il est victime d’une arrestation musclée, son recours est rejeté

«L’honneurde
monclientestsali»
GENÈVE

La Chambre d’accusation
rejette le recours
d’un Algérien, pris à tort
pour un pickpocket
et brutalement arrêté
par trois policiers
k Xavier Lafargue

xavier.lafargue@edipresse.ch

Interpellé à tort par trois policiers près du
grand magasin Manor, blessé lors de cette
intervention musclée – entorse à la mâ-
choire – un Algérien de 41 ans crie à
l’injustice. Le 25 juillet dernier, en effet, la
Chambre d’accusation genevoise a rejeté
son recours. Les policiers avaient d’abord
été inculpés d’abus d’autorité, avant que
le procureur général, Daniel Zappelli,
classe l’affaire. Mais la victime avait fait
recours. «L’honneur de mon client est
sali», lance son avocat, Me Thomas Barth.

Les faits remontent au 23 février 2006.

Vers 16 h 30, l’homme sort du grand ma-
gasin et remonte la rue Paul-Bouchet.
C’est là que, par surprise, deux des trois
policiers se jettent sur lui, le plaquent au
sol, lui mettent les menottes et un bandeau
noir sur les yeux. Cette dernière pratique
sera, après cette affaire, définitivement
abandonnée par la police genevoise…
L’homme n’a commis aucun délit, il a
«seulement» été pris pour un pickpocket.

En effet, la sécurité de Manor venait d’an-
noncer un vol. Croyant à un flagrant délit,
les trois jeunes inspecteurs de police s’ex-
cuseront par la suite, au poste, et rendront
bien vite la liberté à leur victime.

La Chambre d’accusation a estimé que
les policiers avaient agi selon les circons-
tances qui étaient portées à leur connais-
sance, et pas de façon disproportionnée.
«La Chambre d’accusation a écarté ce

recours après un examen motivé, ce qui
me fait plaisir, explique l’avocat de l’un
des policiers, Me Robert Assaël. Les ins-
pecteurs sont désolés et bouleversés par
cette affaire, mais ils estiment n’avoir pas
commis de faute.»

Me Thomas Barth pense tout le con-
traire! «Les policiers n’ont pas été blanchis
par les juges, estime-t-il. Car le procureur
général a tout de même retenu une viola-

tion de la loi sur la police,
les inspecteurs ne s’étant
pas légitimés lors de l’ar-
restation. Il a d’ailleurs de-
mandé à la cheffe de la
police de présenter des ex-

cuses à mon client. Ce dernier, handicapé
de la vue et bénéficiaire de l’AI, est
aujourd’hui dégoûté. Pour ma part, je
suis choqué. A mon sens, il y a bel et bien
eu abus d’autorité, l’intervention des poli-
ciers était totalement disproportionnée.»
Me Barth se réserve la possibilité d’inter-
jeter un dernier recours auprès du Tribu-
nal fédéral. Il pourrait également deman-
der des dommages et intérêts à l’Etat. ■

Le lieu (proche du
magasin Manor)
où un Algérien
a été interpellé
le 23 février
2006.
A g., Me Thomas
Barth, avocat
de la victime,
et Me Robert
Assael, avocat
des policiers.
Photos: C. Bonzon,
O. Vogelsang et L. Guiraud

«Les policiers n’ont pas été
blanchis par les juges»
Me Thomas Barth

faut siffler pour faire fuir l’animal…
Côté frayeur, j’ai aussi eu une peur
bleue de quatre vaches dans le canton
de Berne. Elles m’ont chargé alors que
je venais de passer une crête. J’ai dû
foncer pour enjamber la clôture élec-
trique. Ensuite, on m’a raconté que
les vaches croient que c’est le berger
qui arrive avec du sel; elles sont alors
si heureuses qu’elles foncent sur lui.
k Parcourir seul ces milliers
de kilomètres, était-ce difficile?
Physiquement non, j’ai pris facile-
ment le rythme; mentalement par
contre, il faut tenir, ne pas décrocher,
se dire tous les matins qu’il faut
marcher, encore et encore. Les pre-
miers mètres, c’est dur, et ensuite, je
suis dans le rythme. Lors de mon
passage à Loèche, on m’a réservé un

accueil luxueux. J’ai dormi une nuit
dans un quatre-étoiles, et j’avoue
qu’ensuite c’était plus difficile de se
dire qu’il fallait repartir à pied, dor-
mir sous tente, etc. On s’habitue vite
au luxe!
k Comment voyez-vous votre
retour à la vie «normale» après ce
périple?
Je n’y pense pas trop. Certains me
disent que je vais souffrir de dépres-
sion après… Mais, dès la fin du
voyage, je vais suivre le montage du
film réalisé tout le parcours avec
l’appui de l’Etat du Valais. Ce sera un
outil pédagogique pour montrer les
régions des Alpes aux jeunes. Le
projet me motive. Et ce sera une
manière de ne pas abandonner la Via
Alpina trop vite. ■

Parti de Trieste (le port) pour la Via Alpina, Vincent Tornay découvre des paysages
fabuleux (à dr.), le val Bavona, au Tessin. Photos: Vincent Tornay
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I T I N É R A I R E  D E  L A  V I A  A L P I N A

Huit pays traversés

30 régions et plus de 200 communes visitées
2500 km de 0 à 3000 mètres
161 étapes, 5 mois de randonnée
44 étapes transfrontalières, 4 langues

Méditerranée

Adriatique

1 Slovénie
2 Autriche
3 Allemagne
4 Liechtenstein

5 Italie
6 Suisse (Valais)
7 France
8 Monaco (arrivée)


